
LES DEFINITIONS PEDOLOGIQUES DE CARAPACES ET CUIRASSES

G. AUBERT

Je n'ai pas d'objection majeure à ce que les geographes, suivant les idées de

M.PELISSIER differencient carapaces et cuirasses, en fonction de leur position topo

graphique et de leur mode de formation et origine des hydromorphies. Ces caractère;

peuvent jouer sur la composi tion et la forme des materiaux du paysage.

Mais il est difficile aux pédologues de se ranger â cette façon, car:

1 - nous avons utilisé la distinction fondée sur le degré d'induration (comme

le plus fréquemment dans la nature, une carapace est moins résistante qu'une cuira.!

se) dès 1948 et elle fut publiée dès 1958 (cf. R. ~~IGNIEN);

2 - sur 1e terra in. sil a forma ti on indurée es t observée dans son paysage de

formation, sans qu'i 1 ait été serieusenent déformé. il est possible de reconnaltre

son origine; dans le cas contraire, de beaucoup le plus fréquent, cette reconnaissan

ce ou l'interprétation de ce que l'on observe est extremement difficile et souven·~

hasardeuse;

3 - enfin. en ne retenant que 2 cas de cuirasse et carapace, M.PELISSIER

schématise beaucoup car je connais au moins 9 cas dif_f.éren~_ de formati.ons. indurées,

sans compter des intergrades toujours possibles (Voir Tableau pag. 452).

4 - D'ailleurs, dans la classification française nous n'utilisons pas ces

termes de carapace et cuirasse-ils ne ce trouvent que dans des descriptions de pr2,

fi ls ou de paysage - mais celui de "formatiuns indurées", et nous ne retenons ce prE.

cessus queu niveau des sous-groupes. Dans la compréhension de la fonnation et de

l'evolution du sol ce processus d'induration n'est vraiment que secondaire par raE.

port i ceux de ferralitisation, ferruginisation. hydromorphie, lessivage.

M.FLAGEDLLET: ~ M.AUBERT: les paramètres utilisés montrent une grande diversité de c~;

on voit par exemple que. au plan mineralogique, il y a souvent conjointement, Fe, Al,

Mn. Est-ce qu'il en est de mëme pour un autre paramètre absent de votre tableau. i
savoir la forme de l'accumulation, par exemple: nodulaire. pisolithique, etc.? M.

AUBERT pourrart-il compléter sur ce point le tableau qu'il nous a donné?

M.AUBERT: Il est exact ~u'au début de nos recherches et observations sur les formations

indurées. nous avions pensê pouvoir relier leur fonnes ou leur structure a le mode

de formation. Ce n'est pas réellement possible. Par exemple. les carapaces ou cuiras

ses de fonds de vallée ou de glacis sont généralement lamellaires ou caverneuses,

mais les carapaces d'accumulation absolue encore peu indurées le sont aussi. les

cuirasses des hauts niveaux sont presque toujours n~ssives; elles peuvent aussi être

oolithiques et certaines cuirasses de nappe sont aussi massives. Très souvent, si

l'on connal t la structure. la couleur et l 'epaisseur d'une de ces forrnations, on peut

avoir des indications assez sûres sur leur mode de genèse.
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